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Les chocolats magiques 
 
 
Aujourd’hui, il fait très froid. Je suis bien emmitouflée dans une couverture en buvant un 
chocolat chaud. J’allume la télévision et je tombe en plein sur une annonce de la 
chocolaterie Choco-sucre. Je salive en voyant des images de chocolat défiler devant mes 
yeux. Une nouvelle sorte de chocolat est sortie. J’essaie de convaincre ma mère d’y aller 
et elle accepte. 
 
Nous sommes maintenant en voiture pour aller à la chocolaterie. J’ai bien hâte de goûter 
au nouveau chocolat. Arrivée à destination, je descends de la voiture et je me précipite à 
l’intérieur de la chocolaterie.  Le caissier m’accueille chaleureusement. J’achète vite le 
nouveau chocolat « Au chaud », et nous rentrons à la maison. Je me dépêche de le 
manger et je vois des palmiers pousser à l’extérieur. 
 
Je sors à l’extérieur et, effectivement, des palmiers sont là. Il n’y a plus de neige mais du 
sable, et il fait très chaud. Il y a un soleil plombant, et le lac est devenu bleu comme la 
mer. Nous décidons de retourner à la chocolaterie. Je vais voir le caissier et je lui dis que 
ses chocolats sont anormaux. Il lève sa tête vers moi, mais il la rebaisse tout de suite. Il 
est bête, ce monsieur ! 
 
Alors, comme un cobaye dans un laboratoire, je mange des chocolats pour faire des 
essais. J’en mange un premier qui s’appelle « Le Lapin », et des oreilles de lapin me 
poussent sur la tête. J’hésite pour en prendre un autre. Finalement, je le fais. Je mange le 
chocolat « Le Renifleur », et mon nez se transforme en petit nez de chien. Le caissier est 
bouche bée. Il me croit maintenant. Et, moi, je ne rêve pas. J’en ai la preuve, car je me 
suis pincée. 
 
Je suis maintenant une mutante. Plus personne ne voudra de moi. Mais, juste avant de 
retourner chez moi, je renifle une senteur de chocolat pas comme les autres. Je retourne 
dans la chocolaterie et je cherche dans les étagères. Je renifle sans cesse et j’ai chaud. Ma 
mère est figée à l’entrée de la chocolaterie, la bouche grande ouverte. Après plusieurs 
minutes, je trouve le chocolat « Annule tout ». 
 
J’hésite un peu. Dans mes grandes oreilles de lapin, j’entends très bien ma mère me 
chuchoter de ne pas le manger. Mais, je prends mon courage à deux mains, et je le mange. 
Après cinq secondes à peine, mes oreilles de lapin et mon nez de chien disparaissent. Je 
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sors à l’extérieur, et le soleil se cache derrière les nuages. Le sable redevient de la neige, 
et les palmiers disparaissent. Le grand froid s’installe. Le lac redevient normal et glacé. 
 
Je suis maintenant emmitouflée dans une couverture en buvant un chocolat chaud. Tout 
est redevenu comme avant. Je me jure que plus jamais je n’oserai retourner à cette 
chocolaterie. Ma chienne Maggie vient me trouver sur le divan, et je la caresse. Ma mère 
et moi avons gardé la boîte de chocolat « Au chaud » au cas où nous voudrions un bon 
bain de soleil dans le sable, sous les palmiers… Tout est bien qui finit bien. 
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